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UN GRAPHISME MINIMALISTE

OEUVRE PAMPHLÉTAIRE

UN GRAPHISME MUSCLÉ ET RÉVOLTÉ

Une ligne graphique forte et 
évidente se dégage de la collection, 
on remarque l’utilisation récurante 
de formes, d’aplats, de capitales sur 
une typographie sans empatement. 

Pour créer un graphisme musclé et révolté, différents 
moyens ont été mis en avant : l’usage de titres imposants 
garnis par une typographie sans empatement, épaisse 
et souvent appuyée par un encart créé un bloc massif 
qui vient

Le pamphlet, genre littéraire 
satirique attaché à mettre 
en oeuvre un style d’écriture 
percutant au service d’une idée, 
d’une cause en s’attaquant à 
ceux qui pensent le contraire.
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Les RECHERCHES

AXE 1 : Oh grand maître AXE 2 : Jeux de textes AXE 3 : Au coeur du détail

La désinformationLa désinformation

La désinformation

Cet axe met l’accent sur le détail de la 
problématique générale en prenant appui sur des 

symboles clefs

Cet axe met l’accent sur des jeux de textes à l’aide 
de déformation typographiques sur des mots 

représentatifs de l’oeuvre.

Cet axe met l’accent sur des détournements de 
toiles de maîtres

Information = 
TV / Dialogue

Information / journalisme 
au coeur de la seconde 

guerre mondiale

Ne pas tout voir, ne pas 
tout savoir - Magritte - Le 

fils de l’homme

Meurtre
Menace

Oppression
/ femme

Effroi - Munch
Le cri

Barrière
Barbelés

Révolution
Casser les barrières

Mondrian -
 Motifs

Désinformation =
Couper le son / MuteSubstitutions de mots à 

un témoignage réel de la 
seconde guerre

La pomme se découpe, 
l’identitée est mise à nu, 
l’information également.

Ombre / Tache
Typographie
comprimée

Le cri se 
transforme
en grimace.

Noeud barbeléExplosion de mots

Les couleurs 
sortent 

de leur cases.

La peurLa peur

La peur

Les frontièresLes frontières

Les frontières
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AXE 1 : Oh grand maître

 ILS ONT DIT 

  NON À LA 
 PEUR 
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«Mönnikes et moi-même allâmes 
directement vers les fosses. 
Personne ne nous en empêcha. 
J’entendis alors des coups de fusil 
qui se succédaient rapidement 
derrière l’une des levées de terre. 
Les gens descendus des camions, 
hommes, femmes et enfants de 
tous âges, devaient, sur l’ordre d’un 
SS tenant à la main une cravache 
de cavalier ou de maître-chien, se 
déshabiller en posant à des endroits 
distincts leurs vêtements, leurs 
sous-vêtements et leurs chaussures. 
Je vis un tas de chaussures 
d’approximativement 800 à 1000 
paires, de grands tas de linge et 
d’habits. Ces gens se déshabillaient 
sans cris ni larmes, restaient 
groupés auprès de leur familles, 
s’embrassaient et se faisaient leurs 
adieux, et attendaient le signe d’un 
autre SS, debout au bord de la fosse 
et tenant aussi un fouet à la main. 
(…) J’observai une famille de 
quelque 8 personnes, un homme et 
une femme, tous deux la 
cinquantaine, avec leurs enfants, 
d’environ un an, huit ans et dix ans, 
et deux filles adultes de 

AXE 2 : Jeux de textes
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AXE 3 : Au coeur du détail
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Le présentoir : Ils ont dit non !


